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GUERRE D'ORIENT
Les Russes sont arrives ä la fin de leurs Operations pour le

moment, c'est-ä-dire jusque dans les defenses exterieures de
Constantinople, puis sur la Mer-Noire ä Bourgas, sur la mer de
Marmara a Rodosto, sur la mer Egee ä Enos et Dedeadag, ayant
marche sans cesse pendant les negociations et conclu un armistice

et des pröliminaires de paix dont on ne connait encore les
termes que par la piece suivante, remise par le commandant en
chef russe aux delegues turcs ä Kasanlik :

Si les Turcs deuoandaient aux avaufcrp^&tas la paix ou un armistice,
S. A. I. le commandant en chef devra leur notifier que les hostilites ne
sauraient etre suspendues que si les bases suivantes etaient prealable-
ment adoptees:

1. La Bulgarie, dans les limites determinees par la majorite de la
population bulgare, et qui, en aucun cas, ne sauraient etre moindres que
celles indiquees par la Conference de Constantinople, serait erigee en
prineipautö, autonome tributaire, avec yn gouvernement national chre-
tien et une milice indigene. L'armee ottomane n'y sejournerait plus,
sauf quelques points ä determiner d'un commun accord.

2. L'independance du Montenegro serait reconnue. Un aecroissement
de territoire equivalent ä celui que le sort des armes a fait tornber entre
ses mains lui serait assure. La frontiere definitive serait fixee ulterieu-
rement

3. L'independance de la Roumanie et de la Serbie serait reconnue.
Un dedommagement territorial süffisant serait assure ä la premiere, et
une rectification de frontiere ä la seconde.

4. La Bosnie et l'Herzegovine seraient dotees d'une administration
autonome, avec des garanties süffisantes. Des reformes analogues seraient
introduites dans les autres provinces chretiennes de la Turquie d'Europe.

5. La Porte s'engagerait ä dedommager la Russie des frais de la guerre
et des pertes qu'elle a du s'imposer. Le mode, soit peeuniaire, soit
territorial ou autre, de cette indemnite, serait regle ulterieurement. S. M.
le sultan conviendrait de s'entendre avec l'empereur de Russie pour
sauvegarder les droits et les interets de la Russie dans les detroits du
Bosphore et des Dardanelles. En temoignage de l'acceptation de ces
bases essentielles, des plenipotentiaires ottomans se rendront immediatement

ä Odessa ou ä Sebastopol, pour y negocier avec les plenipotentiaires

russes des preliminaires de paix.
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On apprend de plus que l'indemnite ou autre indiquee ci-dessus

ne serait rien moins que Ia remise irnmediate aux Russes de
la flotte turque el des forts des detroits, avec divers engagements
equivalant, dit-on, ä la soumission complete de la Turquie au
vainqueur sous le nom d'une alliance russo-turque. On assure que
cette alliance serait surtout dirigee contre l'Angleterre pour la
punir d'une part d'avoir excite la Turquie ä la guerre et d'autre
part de ne 1 avoir pas soutenue efficacement une fois la guerre
commencee.

Le fait est que les rapports semblent s'aigrir entre les cabinets
de Londres et de St-Petersbourg, sil'on en juge par les recentes
deliberations du Parlement anglais ainsi que par la note
telegraphique suivante adressee par le prince GortschakolT, le 10
fevrier aux ambassades russes ä Berlin, Vienne, Londres, Paris
et Rome :

Le gouvernement britannique a decide, sur les rapports de son am -

bassadeur ä Constantinople, de profiter d'un Orman qui lui avait ete
anterieurement aecorde par le sultan, pour diriger une partie de Ia
flotte anglaise sur Constantinople, afin de proteger la vie et la sürete des
sujets anglais dans cette ville. D'autres puissances ont alors pris des
mesures semblables eu egard ä leurs propres ressortissants ä Constantinople.

L'ensemble de ces circonstances nous force de notre cöte ä aviser
aux moyens de proteger aussi les chretiens dont la vie serait menaeee.
Pour atteindre ce resultat, nous nous proposons de faire entrer ä
Constantinople une partie de nos troupes.

'

La Hotte britannique, qui avait paru vouloir entrer dans les
detroits, a repris son mouillage de Besilka, sur une protestation de
la sublime porte. Anglais et Russes sont donc encore separes par
une distance respectable, d'autant plus que chacun d'eux, sur
son element respectif, a une preponderance marquee qui impose
ä la partie adverse.

P.-S. Ensuite de nouvelles complications diplomatiques la flotte
britannique a passe les detroits et pris position ä l'ile des Princes
devant Constantinople. Les Russes ont oecupe les abords de Pera.

Les derniers evenements militaires soit ceux du 8/20 au 15/27
janvier, sont resumes comme suit, par les journaux russes :

Les telegrammes regus cette semaine de S. A. I. le grand-duc
commandant en chef permettent de se rendre compte de l'energique marche
en avant de nos troupes, dans son ensemble.

Apres avoir franchi les Balkans en deux corps principaux, ä Schipka
et pres de Kamarla, nos troupes ont immediatement poursuivi l'ennemi
dans deux directions: le general Gourko, dans les vallees de la Topolnitsa
et de la Maritsa, sur Philippopoli, et le general Radetzky, en ligne droite,
sur Andrinople.

Le general Gourko, apres l'occupation de Sofia, a vigoureusement
poursuivi l'armee en retraite de Soleyman pacha dans trois directions:
le centre sur Skhtiman et par les portes de Troyan, la colonne de droite
sur Samakovo, la colonne de gauche sur Petritchevo et plus loin, dans
la vallee de la Topolnitsa ; ces trois colonnes avaient pour objeetif commun

Tatar-Bazardjik et ensuite par la vallee de la Maritsa, Philippopoli,
sur lequel marchait d'autre part le corps du general Kartsof, venant de
Karlovo.
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Les Iroupes dispersees de Soleyman pacha se retiraient sur Philippopoli

en deux colonnes : l'une, sous le commandement de Soleyman
pacha en personne, forte d'environ 40 bataillons, par une ligne directe,
en suivant les vallees du Guiebsou et de la Topolnitsa; l'autre, sous les
ordres de Fuad pacha par une route detournee, sur Samakovo et Tatar-
Bazardjik. Soleyman Pacha reussit, en se retirant precipitamment, ä
eviter une bataille et, apres avoir depasse Philippopoli, il s'arreta pour
attendre Fuad pacha et se replier avec lui sur Andrinople; mais pendant
ce temps Fuad pacha etait alteint et attaque par nos colonnes a
Philippopoli, ce qui reteint Soleyman pres de cette ville Un brillant combat
de trois jours sous Philippopoli accheva de disperser l'armee turque.

Lorsque le general Veliaminof eut oecupe Samakovo (30 decembre),
apre s une lutte opiniätre, et que la colonne du centre eut franchi Skh-
timan et les portes de Troyan, nos troupes oecuperent Bazardjik, s'a-
vancerent par la rive gauche de la Maritzsa sur Philippopoli et, ä 20
verstes de cette ville, atteignit Fuad picha, campe sur Ia rive droite;
Philippopoli etait oecupe ä ce moment par l'arriere-garde de Soleyman
pacha. Le 3 janvier, nos troupes se mirent en marche sur trois colonnes
pour attaquer les positions turques; les colonnes des generaux comte
Schouvalol et Schilder-Schuldner, traversant ä gue la Maritza, qui char-
riait des glaces, attaquerent l'ennemi et le rejeterent sur les montagnes
(sur Dermendere), tandis que la colonne du general baron de Krüdner
s'avangait par la rive g*aucbe et entrait ä Philippopoli, que l'arriere-
garde de Soleyman pacha, saisie de panique, abandonnait precipitamment.

Ce premier succes permettaitde couper entierement rarmee de Soleyman;

dans ce but, la 3" division d'infanterie, sous'les ordres du general
Dandeville, avec de la cavalerie, fut dirigee le lendemain 4/16 janvier
sur Stanimaki pour barrer la retraite ä I^nnemi; les generaux comte
Schouvalof, Schilder-Schuldner et Veliaminof furent charges d'attaquer
les Turcs ä Demendere ; ceux-ci, se maintenant ä Dermendere, gagne-
rent par les montagnes Stanimaki; mais lä ils se heurterent au general
Dandeville qui les dispersa et leur enleva presque toute leur artillerie.
Le lendemain matin les colonnes de Dermendere opererent leur jonction

avec les troupes du general Dandeville et reunies ä celles-ci
attaquerent les Turcs, qui, abandonnant leurs positions et leurs canons,
s'enfuirent en desordre dans les profondeurs du Despoto-Dagh, sur
Emikioi et Laskovo.

Pendant cette meme nuit du 5 au 6, le reste de l'armee de Soleyman
pacha fuyait par les montagnes dans la direction de Haskioi; le 7, il fut
atteint et attaque par notre cavalerie, et les cosaques du colonel Grekof,
chargeant avec impetuosite son arriere-garde, lui enlevaient de vive force
presque tous ses canons (40 pieces); les debris de l'armee turque, en se
refugiant ä Haskioi, devaient seheurter aux troupes du general Radetzki,
qui s'avanQait sur la route d'Andrinople. Ainsi arriva-t-il en effet, et ces
debris furent disperses le 7/19 par les troupes du general ^kobelef II.
Dans les combats du 2, du 4 et du 5, nous avons pris 110 bouches ä

feu et fait un grand nombre de prisonniers ; le chiffre de ceux-ci n'est
pas encore connu.

Pendant qu'avaient lieu ces Operations, le general Radetzky, ayant
en avant-garde le general Skobelef II, que precedait la cavalerie du
general Strenkof, s'avancait rapidement par Andrinople. Dans la nuit du
2 au 3, la cavalerie avancee detruisit les chemins de fer de Philippopoli
et de Yamboli; le 3/15 eile s'empara de la Station de Ternovo, lieu de

jonction de ces voies ferrees, et le 8/20 eile entra ä Andrinople,
abandonnö precipitamment par les troupes d'Eyoub pacha, qui avait preala-
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blement detruit une partie du matöriel de guerre qui se trouvait dans
la ville ; neanmoins, le general Stroukof put s'emparer de 26 canons.
Le 8/20 le general Skobelef arriva ä Andrinople avec de l'infanterie et
envoya immediatement des corps de cavalerie, sous Igs ordres du general

Dokhtourof, ä Test et au sud, sur Kirkilissa, Lule-Bourgas et Demo-
tica ; en meme temps les troupes du general Radetzky se mettaient en
communication avec le corps de l'ouest.

Pendant que l'avant-garde du general Skobelef s'avancait sur la route
d'Andrinople, dans la nuit du 6/18 au 7/19, nos eclaireurssignalerent la
marche d'un immense convoi, qui, escorte par des troupes d'infanterie
et des habitants armes, se dirigeait sur Hermanly, du cöle de Haskioi;
c'etaient les debris de l'armee de Soleyman pacha qui se retiraient sur
Andrinople. Le colonel Panioutine, envoye le matin du 7/19 dans la
direction indiquee, attaqua et dispersa les Turcs et s'empara d'un convoi
de 20,000 voitures.

Les resultats de la poursuite energique de l'ennemi par notre armee
sont immenses ; sans parier des pertes materielles qu'elles ont eprou-
vees, les troupes turques sont entierement abattues moralemerit et la
panique qui s'eot emparee d'ellcs a gagne Constantinople, oft le gouvernement

et la population.sont dans la eonsternation Malheureusement
les habitants musulmanstle la region occupee par nous ont commis un
dernier acte de barbarie et de. violence ä l'egard des chretiens, ont
hvre aux fl:immes en les saccageant les villes et les villages bulgares;
craignant le juste chätiment d'aetes semblables, ils ont pris la fuite ä la
suile des troupes turques. En enlrant dans les localites devastees, nos
troupes y retab'issent l'ordre et y organisent des administrations provisoires

composees d'habitants; neanmoins la fuite irreflechie des musulmans

entraine quelquefois de deplorables scenes semblables ä celles
que decrit un telegramme de S. A. I. relatif au combat du 7/19

Dans l'energique mouvement en avant, qui l'a conduite des Balkans ä
Andrinople, notre armee a bri'lamment prouve qu'elle savait profiterde
ses precedontes victoires. La poursuite de l'ennemi, qui a ete effectuee
par des neiges profondes, un vent violent, un froid de 10 degres et en
soutenant souvent des lüttes opiniätres, a dure dix jours sans interruption

et le nombre des trainards a ete tout ä fait insignifiant

En Asie-Mineure, les Operations pendant la semaine qui vient de s'e-
couler se sont bornees ä un mouvement du general Khomarofdanoutch
sur Artvine, mouvement dans lequel ce general s'est empare de haute
lutte d'une forte position ennemie sur les hauteurs de Gorkhotan et a
inflige, dans la nuit du 9/21 au 10/22, une defaite complete ä un corps
turc pres du village de Doliskhan.

D'apres les informations des journaux etrangers, les troupes serbes
ont repris Kourschoumle et disperse les mustafiz qui s'y trouvaient; les
Roumains, de leur cöte se sont rendus maitres de Florentin, au nord
de Widdin, et ont complete ainsi l'investissement de cette derniere
place. »

Telegrammes du grand quartier-general russe :

Andrinople, jeudi 19/31 janvier. — L'armistice avec la Turquie a ete
conclu et signe aujourd'hui; en consequence, les hostilites doivent etre
suspendues ä la receplion de la presente. D'apres les conditions de
l'armistice, la Turquie leve le blocus des ports et le commerce se lera de
nouveau en toute liberte, ce qui sera l'objet d'une notification speciale.
En outre, si l'etat de la glace le permet, la Turquie evacue Soulina ; eile
evacue egalement Roustchouk, Silistrie et Widdin, et nous levons, de
notre cöte, les barrages du Danube, dont Ia navigation sera libre. Les
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cötes maritimes sont mises ä la dispositions des troupes russes dans la
mer Noire : depuis notre frontiere jusgu'ä Baltchik inclusivement, puis
de Misevra jusqu'ä Derkiot exclusivement, et les troupes russes n'occu-
pent que les ports de Bourgas et de Midia. Dans la mer de Marmara :

de Biok-Tchekmendji jusqu'ä Scharkio'i inclusivement. Dans l'archipel:
d'Ourcha ä Makri. Le trafic commercial est libre sur les chemins de fer
turcs, ä l'exception des munitions de guerre. Le gouvernement ottoman
a donne des ordres pour l'ouverture du telegraphe entre Constantinople
et Odessa. Des ordres analogues sont donnes d ¦ notre cöte.

Par suite d'une enteilte avec le gouvernement ottoman, des mesures
ont ete prises pour le retablissement immediat de rentiere liberte de
commerce sur terre et sur mer.

Je viens de recevoir un rapport du general Zimmerman sur la chaude
affaire du 14/26 janvier, pres de Bazardjik.

L'ennemi, sortant de cette ville en forces superieures, a attaque notre
flanc droit, c'est-ä-dire la brigade Nilsson et les cosaques de Schamschef.

Le general Zimmerman a immediatement porte secours avec la
brigade Dondourof, venant de Tchair-Orman, et les generaux Manzey et
Joukof sont arrives sur la gauche avec le reste des troupes. Apres une
lutte tres-vive de quatre heures, l'ennemi a öte rejete dans les murs de
Bazardjik, laissant sur le champ de bataille plus de 150 cadavres, parmi
lesquels celui du general egyptien Zakharia pacha. Nos troupes ont
poursuivi l'ennemi jusqu'ä la ligne des fortifications.

Se sont le plus distingues: le general Nilsson et le colonel Elets,avec
le regiment de Taroutino, qui a le plus souffert. L'enseigne Brodyinsky,
de ce regiment, est tue. Blesses : le colonel Elets, commandant du
regiment de Taroutino (ä la jambe, dangereusement); l'enseigne Tserkof,
aide de camp du general Nilsson ; le capitaine en second Pomansky,
grievement, et le cornette Oultchnine, grievement. Contusionnes : l'aide
de camp general Manzey, legerement, d'un eclat de bombe ä l'epaule ;

le lieulenant Popof et le lieutenant Pakhomof. Nous avons eu 30 hommes

tues, 166 blesses et 20 contusionnes. Le general Nilsson a eu son
cheval tue sous lui.

Le meine jour, 14/26, le capitaine Rockafuchs, äla tete d'un escadron
de hussards de la Russie-Blnnche, a coupe le telegraphe entre Bazardjik

et Varna et a attaque un convoi de vivres turc escorte par une
compagnie d'Egyptiens. II a sabre 25 hommes, a fait 20 prisonniers et
a disperse le reste.

Telegramme du lieutenant -general Zimmermann.
Bazardjik, mardi 25 janvier/5 fevrier — L'aide de camp general Man-

sey, que j'avais envoye le 21 janvier/2 fevrier avec les dragons de Kin-
burn, les hussards de la Russie Blanche, le 18e regiment de cosaques
et de l'artUlerie, aoecupe avant hier Zozloudja et Pravody. Les habitants
l'ont regu avec le pain et le sei et lui ont presente les clefs de la ville de
Pravody.

Quatre ponts du chemin de fer ä Pravody et ä Ventchany ont ete
detruits, ainsi que deux stations, le telegraphe et les rails sur quatre points.

L'ennemi s'est enfui. Nous nous sommes empares de 40 hommes,
fantassins et cavaliers. Les magasins de l'Etat ont ete incendies ä
Pravody.

Avant appris, dans la nuit du 22 au 23 janvier-3 au 4 fevrier, par
depeche de S A. I. le commandant en chef, la conclusion de l'armistice,

j'en ai immediatement informe le general Mansey, qui a recu
notification ä Baladji, ä quinze verstes de Bazardjik, alors qu'il venait me
rejoindre.


	Guerre d'Orient

